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CONSEIL  DES  CINQ  - CENTS 


Fàlc  le  Z 8 ventôse  dernier 


AU  NOM  D*UNË  COMMISSION  SPECIALE 


Sum  V aliénation  dû  Château-Trompette  de 
Bordeaux  ^ et  sur  les  projets  à faire  sur 
son  emplacementk 

NOUVEAU  PROJET  DE  RÉSOLUTION  (i) 
Séance  du  s5  germinal , an  V, 


Reprèsentans  du  peuple. 

Supprimer  une  fortereffe  ^ qui  fut  plutôt  une  baftille 
>ur  fervir  la  vengeance  des  rois  , qu'un  ouvrage  utile  â 
fureté  & à la  défenfe  du  territoire; 


(i)  La  discussion  dç  cet  objet  est  fixée  au  5 floréal, 


CORPS  LÉGISLATIF. 
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Augmenter  le  revenu  public,  en  utUifant  le  terrein  im- 
menfe  qu  elle  occupe  , en  y formanc  un  quartier  nou- 
veau , qui  réunira  les  deux  principales  portions  de  la  ville 
de  Bordeaux; 

Profiter  de  ces  confirudions  particulières  pour  obtenir, 
à peu  de  frais , un  monument  qui  tranfmette  à la  pofiérité 
le  fouvenir  des  vidoires  des  quatorze  armées  françaifes  , 
qui  ont  combattu  pour  la  fondation  de  la  République  ; 

Rétablir  dans  leurs  propriétés  des  citoyens  qui,  en  vertu 
des  actes  de  l’ancien  gouvernement , avoient  acquis  6c 
payé'  des  terreins  dépendans  de  cette  fortereiïe  , 6c  qui 
eniuite  en  ont  été  dépolfédés  pat  la  révocation  que  fit  ce 
même  gouvernement,  de  fes  pirémières  opérations  : 

Tels  font  les  objets  principaux  qui  ont  dirigé  votre  com- 
miffion  dans  le  rapport  que  je  vous  ai  fait  en  fon  nom , le 
i8  ventbie  dernier , fur  l’aliénation  du  Château-Trompette 
de  Bordeaux. 

Il  vous  a été  diltribué  ^ depuis  cette  époque  , diverfes- 
obfervations , tant  de  la  part  du  citoyen  Mengin , premier 
conceflionnaire  de  ce  domaine , que  de  celle  des  deux  ar- 
chitectes dont  les  projets  ont  été  expofés  fous  vos  yeux. 

Les  obfervations  du  citoyen  Louis  font  relatives  aux  cor- 
reétions  que  votre  commiflion  avoir  defirées  dans  fon  nou- 
veau plan  , 6c  fur  le  parti  le  plus  avantageux  â^  tirer  de  la 
nature  amphithéâtrale  du  terrein.  Il  combat , a cec  effet  , 
le  projet  de  terraffe  propofé  par  le  citoyen^  Lhote  , 6c  fait 
fentir  le  grand  effet  que  produira  , dans  1 execution  j une 
continuité  d’édifices  uniformes,  fut  un  développement  de 
près  de  5oo  toifes , 6c  celui  de  quatorze  grandes  rues  di- 
rigées en  rayon  fur  un  même  point,  dans  lefquelles  , en 
le  plaçant  au  centre  de  la  place  , la  vue  peut  les  parcourir 
toutes , fans  changer  de  pofition , en  pénétrant  â travers 
les  portiques  qui  en  formetont  les  entrées.  On  ^ m peut 
difconvenir  que  cette  difpofition  n aiuoit  rien  qui  put  lui 
"être  comparé  en  Europe,  Mais  ce  qui  en  augmente  le  mé- 
rite^ c’efi:  lapplication  heureufe  qu  on  en  fait  pour  payer 
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aux  quat6tze  armées  de  la  République  le  tribut  de  la  re- 
connoilTance  narionale  qu’elles  ont  Ci  jiiftement  méri. 
trLpr^'’  perfévérance  , leur  gloire  & . 

"'7'-'?  ® P^éfenté  un  tableau 

C Morcelle  du  cuoyen 

veux  vfentiT'  P P®'-'  vos 

yeux  , vient  a 1 appui  de  ce  tableau , par  la  variété  & la 

Ætes  “ 7-^’bles  qi^il  donne  dan  1 s 

àcedernL'’Z'  / P«-  Sur  tout  refufer 

une  comnofidr  ’ vous  a été  diftribuée, 

d«  l’intérêt  & P’"'®'-’?"?'  '1'”  répand  par-tout 

Enfin  , le  citoyen  Mengin  , après  vous  avoir  également 
mis  en  compataifon  les  plans  des  citoyens  Lonis  & LhTte 

de  f dL  ""  I P°‘‘rrnie 

nprr  ’°^°’°°°  ^‘v.  pout  1 acquifitioii  du  Cbâteau  - Trom- 
pette, en  fus  de  ce  qu’il  l'avoir  acheté  en  178.5.  Il  demande 
au  furplus  que  le  Confe,!  veuille  bien  confrLr  la  coZi,Z 

îllTl.''  ' ‘*'™-  p'“‘  ■ '■•  ««  f™"~-  “ 

parue  de  la  décoration  à un  jun  des  arts, 
au  DlreAo!  de  détail  ne  peuvent  vous  convenir  ; c’eft 

qu’il  rtra  ' 7^rd  tous  les  renfeignemens  ' 

r7f.  "''"^\"e«'raires  pour  atteindre  le  but  que  vous  lui 

£ Te  ■ ^ “77"'  !<=  Po!  du  Château-Trom- 

L auarrie77rT^P*‘'''®"“  P'^uptement , c’eft  d’en  laite 
toutTs  U conïïi'®  ’ * ‘■'gréable.  Mais  comme 

veT  êrrT  ‘5“’  Py  établiront,  pcu- 

pub  ic  c’eft^''‘T“  ™'^'d'ére  i former  un  moiuiment 

pi  Wic,  ceft  en  verni  de  cette  poffibilité  que  votre  com- 
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viaofrTd/  n ^ P°ftérité  la  célébrité  des 

OS  armees  , ecant  alTiirée  que  le  furpîus  de 
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dépenfes  qu  exigeront  les  objets  Je  décoration  qui  y feront 
{inalogues,  fera  promptement  & amplement  compenfé  par 
l’accroiirement  du  revenu  public,  réfultant  de  remprelTemenç 
que  mettra  chaque  citoyen  à venir  habiter  près  un  monu- 
ment unique  en  fon  genre , dont  la  vue  attirera  fans  celTe 
un  concours  d’étrangers  & de  curieux  , & fur  lequel  chaque 
défenfeur  de  là  patrie  viendra  voir  avec  plaifir  l’hommage 
rendu  par  la  nation  aux  faiifs  mémorables  auxquels  il  aura 
pu  contribuer  pendant  le  temps  où  il  combattoit  fous  les 
drapeaux  de  la  République. 

Ainfi  donc  , (ans  entrer  dans  des  détails  qui  font  véritable- 
ment du  relTortd’un  juri  des  arts , il  fuffit  feulement  que  vous 
manifeftiez  votre  volonté  à l’égard  de  la  difpofition  géné- 
rale du  projet,  fauf  au  Direéloire  à faire  prendre  enfuite 
les  moyens  les  plus  convenables  aux  intérêts  de  la  nation 
& aux  règks  de  Tart  pour  le  mettre  à exécution. 

Uafpeél  impofant  que  préfente  le  grand  enfemble  du 
projet  du  citoyen  Louis,  détermine  votre  commiflionà  per- 
fifter  pour  l’adoption  de  cette  idée , fauf  les  correéHons  8ç 
modifications  dont  elle  peut  être  fufceptible  lors  de  fon 
exécution.  Votre  commiflion  perfifte  égalenient  à defirer 
que  les  diftributions  particulières , propofées  par  le  citoyen 
Lhote  , duquel  il  peut  réfulter  un  plus  grand  avantage  pout 
l’exploitation  du  terrein  , foient  adoptées , tant  qu’elles  ne 
contrarieront  point  les  difpofitions  générales  des  quatorze 
rues  dirigées  en  rayon  fur  le  centre  de  la  placç. , 

Comme  c’eft  à la  paix  que  nous  conduifent  les  vidoires 
de  nos  armées,  comme  c’eft  par  la  paix  que  le  peuple  fran-r. 
çais  jouira  des  bienfaits  de  la  révolution  & de  la  conquête 
de  fa  liberté,  c’eft  a la  paix  que  nous  vous  propofons  de 
çonfacrer  la  place  magnifique  fur  laquelle  aboutiront  les 
quatorze  rues  Ôc  les  quatorze  portiques  appliqués  à chacune 
des  armées  de  la  Pvépublique.  L’emblème  de  cet  objet  bien- 
faifanc  fera  élevé  au  centre  fur  une  colonne  cololfale , qui 
le  fera  appercevoir  de  tous  les*  points  du  magnifique  croif- 
fant  que  forniQ  Je  porc  dç,  Boçcieaux  , Ôc  de  toute  l ecendue 
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du  pays  qui,  fur  Tautre  rive  de  la  Garonne , commence  a 
Tendroit  appelé  la  Baftide.  ^ 

Mais  nous  vous  obferverons  que  la  conftru(Stion  de  cé 
monument  central  peut  être  renvoyée'à  des  temps  où  la  paix 
aura  véritablement  réparé  tous  les  maux  de  la  guerre  , 6C 
que  tous  les  citoyens  goûteront  les  douceurs  de  la  félicité 
qu’elle  aura  fait  naître.  De  plus,  nous  penfojis  que  Téreélion 
de  ce  monument  doit  appartenir  privativement  aux  citoyens 
de  Bordeaux , puifqù’elle  fera  pour  eux  un  moyen  de  témoi- 
gner a la  nation  la  reconnoilîànce  qu’ils  lui  devront , pour 
les  embellifTemens  magnifiques  que  leur  commune  aura 
obtenus  d’elle. 

Enfin,  citoyens  Repréfentans , je  vous  ai  rendu  compte  , 
dans  le  cours  du  rapport  que  je  vous  ai  fait  au  nom  de 
votre  commiflion,  de  i’injutlice  qu’elle  avait 'reconnue  dans 
l’arrêt  du  confeil  d’état , qui  dépofTédoir  le  citoyen  Mengin 
de  la  concelîîoh  qui  lui  avoir  été  faite  du  Château- Trom- 
^ pette,  & des  offres  qu’il  faifoit  pour  rentrer  dans  la  pro- 
priété de  ce  domaine.  Votre  commifiion  , trouvant , dans  les 
propofitlons  de  ce  citoyen , un  moyen  qui  lui  paroifïoic  appla- 
nir  bien  d'es  difficultés  , tant  à l’égard  des  indemnités  qui 
peuvent  lui  être  dues  pour  caufe  de  fa  dépofîelîion  , qu’a 
l’égard  de  toiues  les  autres  réclamations  de  ce  genre  , crut 
devoir  vous  propofer  un  droit  de  préférence  en  leur  faveur  , 
dans  le  cas  où  elles  ne  feroient  pas  couvertes  par  d’autres 
propofitlons.  Elle  penfoit  que  cette  préférence  ne  pouvoic 
blelfer  en  rien  les  principes  d^égalité  , piiifqu’aucun  citoyen 
n’avûit  acquis , par  la  perte  de  fa  fortune , les  mêmes  droits 
fur  cette  propriété , & qu’elle  ne  pouvoic  être  co'^fidérée , que 
comme  un  dédommagement  légitime  envers  le  citoyen  Men- 
gin  ; c’eft  dans  cet  efprit  qu  elle  adopta  l’article  X du  projet 
de  réfolution.  Mais  les  obtervations  qui  lui  ont  éré  faites 
depuis  riiîipœflion  du  rapport , & rur  * tout  la  crainte  que 
cette  préférence  ne  fiife  éra-ter  les  enchérifieurs  ne  porte, 
par  cjnféquenr  , des  préiadices  aux  mtérêts  de  la  nation  , 
Votre  commiflion  a cru  devoir  retirer  cct  article  , & lui  en 
yIdui:ion  au  rapport  de  Trouille,  - A 3 
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fiibftltuer  un  autre,  par  lequel  les  propplîtîons  du  citoyen 
Mengin  feroient  feulement  conGdérées  comme  bafe  de  fad- 
judication  fur  laquelle  les  enchères  s’otivriroient. 

D après  ce , ôc  d’après  toutes  les  obfervations  précédentes  , 
voici  le  projet  de  réiolution  ainfi  corrigé  : 

PROJET  DE  RÉSOLUTION. 

Le  Confeil  des  Cinq- Cents , après  avoir  entendu  le  rap- 
port fait  au  nom  d*une  commilïion  fpéciale  fur  deux  mef- 
fages  du  Direéloire  exécutif , concernant  la  fuppreflion  & 
raliénation  â faire  du  Château-Trompette  fittié  â Bordeaux, 
& fur  divers  mémoires  ôc  pétitions  qui  lui  ont  été  adrdîes 
par  lancien  çonceflionnaire  de  ce  domaine,  les  fous-acqué^- 
reurs  & autres  co-intérefTés  ; 

Conlidérant  qu’un  des  moyens  les  plus  efficaces  pour  aug- 
menter les  refîoLirces  du  tréfor  public  & diminuer  les 
dépenfes  de  l’Etat  , eft  de  vendre  promptement  ceux  des 
domaines  nationaux  qui , ne  donnant  aucun  revenu  , & ne 
rendant  au  un  ftrvice  indifpenfable  , coûtent  * néanmoins 
beaucoup  à la  République  en  frais  de  furveillance,  de  garde 
Sc  d’entretien  ; 

Qu’au  nombre  de  ces  domaines  fe  trouve  la  forterefïè 
Ctuée  à Bordeaux  , Sc  connue  fous  le  nom  de  ChâteaU'^ 
Trompette  \ 

Qu’il  importe  â la  falubriré  , â la  facilité  des  commu- 
nications, à lagrandHrement  & â l’embelliflement  de  cette 
cité  , de  faire  promptement  difparoître  cette  forterefTe  inutile 
à la  fûreté  & â la  défenfe  du  territoire  ; 

Qu  il  a été  préfenté  â cet  effet  des  projets  , dont  l’exé- 
cution doit  produire  de  grands  avantages  au  commerce  & 
h rinduftrie  , une  aü?mentation  confidérabie  pour  les  re- 
venus de  l’Etat , & un  monument  de  la  teconnoi (Tance  na- 
tionale envers  les  quatorze  armées  de  la  République  y 

Que  cette  exécution  ne  pouvant  être  morcelée  ni  dî- 
vifée  , §c  devant  par  conféquent  faire  une  des  conditions 


7 ^ : 

principales  de  la  vente  , il  ëft  indîfpenfable  d^admettre  pôüc 
ce  domaine  un  mode  de  vente  particulier  j 

Conlîdéranc  ’égaleméuc  qu  il  importe  de  réridre  pronftptî^ 
juftice  aux  citoyens  qui  , en  vertu  des  aëkes  de  laricie^ 
gouvernement  -,  ont  acquis  des  droits  fur  quelques  portions 
ae  ce  domaine',  en  les  rétàbiilTant  dans  letnrs  popriétés  , 
avec  des  indemnités  pour  les  pertes  qu'ib  ont  éponvées , 

Déclare  quil  y a urgence. 

Après  avoir  déclaré  Targence  > le  Gonfeil  pend  la  réfo» 
lurion  fuivinte  ; 

A ït  T I c t 1 P R I M I E R. 

La  fortercifé  fituée  à Bordeaux  , èc  côhrtüé  feus  le  norft 
de  Ckâteau'Trompette  j eft  fupprinléé  cpiiinig  inutile  à k 
fureté  du  territoire, 

II. 

Cette  forterelle  6c  fes  dépendances  , y compris  le  terreîn 
/îtué  entre  la  Bourfe  êc  la  porte  Richelieu  , font  mifes  à là 
difpofitioh  du  Direéfcoire  exécutif  pour  être  vendues  , eli 
li  conformant  aux  difpofitions  fuivantcs. 

II  L 

Les  terrelns  qui  feront  occupés  par  les  places , quais  ëc 
rues  mentionnés  aux  articles  ci  - après  » ne  feront  point 
compris  dans  la  vente , 6c  demeureront  propriétés  nationales. 
Ne  feront  point  egalement  compris  les  terrelns  qui  ont  été 
acquis  & foldés  en  1786  6C  1787  par  les  citoyens  Gobineau , 
LulTac  , Bizat,  Richard  , Durand  , Morin  , Moreau  , & k 
citoyenne  Larieu  , faifant  enfemble  là  quantité  de  i^49^ 
toifes. 

I V. 

Les  fortifications  6c  autres  édifices  compofant  le  Château- 
Trompette  , ainfi  que  les  échoppes  , baraques  ôc*  autres  éià- 
blilTemens  particuliers  qui , fans  concédions  ou  aliénations 
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légales,  ont  été  conftcuits  fut  fes. dépendances  , feront  dé* 
inolis  dans  le  plus  bref  délai  , les  fbiîes  comblés  , ôc  lé 
terrein  mis  en  état  d’être  diftribué , comme  il  eft  dit  ci* 
àprès. 

V. 

11  fera  formé  fur  partie  de  l’emplacement  dudit  Chateau- 
Tronipette,  & fur  le  prolongement  de  la  rue  de  la  Taupe, 
une  place  dédiée  a la  paix  , d’une  forme  plus  que  demi- 
circulaire  , dont  le  diamètre  fera  de  890  mètres  (1,200 
pieds)  5 5c  la  profondeur  d’environ  220  mètres  ( 676  pieds  )i 
au  pourtour  de  laquelle  place , & fur  les  portions  en  retour 
fur  les  quais , feront  conftruites , en  pierres  de  taille  de  même 
qualité , des  façades  uniformes , élevées  de  deux  étages  avec 
atrique  au-deflus  , ornées  5c  décorées  d’un  ordre  d’archi- 
tedure  dorique  mutulaire. 

Ladite  place  fera  percée  de  quatorze  tues  de  17  mètres  5c 
demi  de  largeur  ( 84  pieds.) , formant  quatorze  rayons  dirigés 
fur  fon  centre.  Les  ouvertures  de  ces  rues  feront  liées  5c 
réunies  aux  façades  de  la  place  par  quatorze  portiques  triom- 
phaux , confacrës  aux  quartorze  armées  de  la  République  > 
ornés  d’infcriptions  5c  cle  bas-reliefs  analogues. 

Il  fera  ouvert  deux  autres  rues  tranfverfales  de  même  lar- 
geur, l’une  prenant  de  la  place  de  la  Comédie,  aboutiffante 
aux  allées  de  Saint-Surin  , l’autre  prenant  du  nouveau  quai 
5c  rendant  dans  celle  ci-delTus.  Enfin,  il  fera  formé , à droite 
5c  à gauche  de  la  place  , un  nouveau  quai  qui  fera  la  con- 
tinuation de  celui  déjà  exiftant , 5c  qui  fe  rejoindra  â celui, 
des  Chartrons. 

Le  furplus  du  terrein  fera  divifé  5c  diftribüé  à la  volonté 
de  l’adjudicataire,  pourvu  que  ces  diftributions  particulières 
;ne  nuifent  en  rien  aux  difpofitions  générales  ci-defTus  in- 

V I. 

Tous  les  ouvrages  de  démolition  , de  nivellement  5c 
dreffement  de  terrein , de  conftruélion  5c  décoration  des 


diquées. 


façades  uniformes  Sc  portiques  triomphaux  , ainfî  que  ceux 
des  aqueducs  nécefTaires  à Técoulemenc  des  eaux  foucer- 
raines,  feront  aux  frais  de  Tadjiidica taire.  Ceux  de  conftruc^ 
tion  & décoration  des  façades  & portiques  feront  exécutés 
dans  des  époques  déterminées  , fous  la  conduite  & infpeétion 
du  citoyen  Louis,  arrhiteéte,  auteur  du  projet,  &:  confor-^. 
mément  aux  plans  ôç  devis  qui  feront  arrêtés  à cet  effet. 

Les  honoraires  qui  , fuivant  l’ufage  , feront  dus  à cet 
architeéle,  d’après  le  montant  des 'mémoires  en  réglement 
des  ouvrages  fournis  â fa  conduite  ôç  infpeélion , feront  au 
compte  de  l’adjudicataire. 

V I L 

Les  propriétaires,  des  terreins  mentionnés  dans  l’article  3 
rentreront  dans  la  pleine  ôc  entière  jouilTance  de  leur  pro^ 
priété  , auffîtôt  la  publication  de  la  préfente  loi.  Ils  recevront 
une  indemnité  de  cinq  pour  cent  d i capital  qu’ils  auront 
payé  fur  leur  adjudication  , pour  chaque  année  du  temps 
qu’aura  duré  la  non-jouilfance  de  leur  bien. 

Les  changemens  que  le  nouveau  plan  pourra  bccafîonner 
dans  la  difiribution  particulière  de  ces  terreins , feront  réglés 
de  manière  à ce  que  la  même  fuperficie  Ôc  le  même  avan- 
tage de  fituation  foient  confervés  autant  que  faire  fe  pourra. 

Ceux  de  ces  propriéialres  qui  n’auroient  pis  complète- 
ment acquitté  le  montant  de  leur  acquifition , feront  tenus 
de  le  faire  dans  les  fix  premiers  mois,  à compter  de  la 
publication  de  la  préfente,  entre Jes  mains  du  receveur  du 
département  de  la  Gironde^  fous  peine  de  déchéance. 

VIII. 

Toutes  les  ventes , eeflîons  Sc  abandons  de  terreins,  autres 
que  celles  ci-defTus  énoncées,  ôc  qui  auront  pu  être  faites 
en  vertu  de  Tancienne  concefîion  du  Château-Trompette, 
fous  quelques  prétextes  ôc  conditions  que  ce  puiffs  être  ^ 
font  déclarées  nuUes  ôc  aon  ïivçnues^ 
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IX.  , 

Le  Dîreâoire  fera  liquidér , dans  le  plus  bref  délai , les 
rembourfemens  6c  indemnités  qui  pourroienc  être  dus  j 
favoir , 

Au  cicoyen  Mengin,  ancien  concelîionnaire  du  Château- 
Trompette,  pour  fes  avances  & fa  dépodeffion  ; 

Au  citoyen  Lhote,  fous-'acquéreur,  pour  fes  avances , fes 
conftru(Sfcions  commencées  & autres  pertes  provenant  de  fa 
dépodeflion  j 

Enfin,  à la  citoyenne  Brionval , pour  les  fonds  qu’elle  a 
pu  fournir  en  vertu  des  ades  de  l’ancien  gouvernement. 

Ces  rembourfemens  Ôc  indemnités , ainfi  que  les  indem- 
nités énoncées  en  Farticle  7,  feront  foldés  en  numéraire, 
pour  le  compte  du  gouvernement,  par  le  nouvel  acquéreur, 
dans  le  cours  d’une  année , a compter  du  jour  de  fa  mife  en 
podedîon  , 6c  fur  les  premiers  deniers  provenant  de  l’ac- 
quifition. 

X. 

L’adjudication  des  terreins  qui  relieront  difponibles  d’a- 
près les  difpofidons  énoncées  aux  articles  3 , 5 & 7 , 6c  des 
matériaux  qui  proviendront  de  la  démolition  totale  du  Châ- 
teau-Trompette , fera  faite  par  enchères  publiques.  La  fou- 
midion  faite  a cet  égard  par  le  citoyen  Mengin  , ancien  con- 
cedionnaire,  leur  fervira  de  bafe , 6c  fera  confidérée  comme 
première  enchère. 

X I. 

Le  Direéloire  exécutif  ell  autorifé  à acquérir  les  édifices 
particuliers  , donc  la  démolition  feroic  reconnue  indifpen- 
lahle  pour  l’exécution  du  plan  adopté  par  la  préfente. 

XII. 

La  préfente  réfoliuion  ne  fera  point  imprimée  : elle  fera 
portée  au  ‘Confeil  des  Anciens  par  un  medàger  d’Etat. 

DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 

Floréal,  an  V. 


- ■ V . 


